
Journal de Roubaix •»» , MERCREDI A" JANVIER?*) 
P l t s q n e u n t q n e m e n t a v e c l 'exportat lon, la 
f>Urlcatlon cotonnier» n'arrive i vendra qu'à 
«le.* prix qni ne lui permet ten t pas de'trouvi» -

•u- . réniuaérat ioi i «nft tsante du travai l . I l n'y 
» pa» «a * proprement parler de c h ô m a g e . 
tecU plutôt nnc réduction de fabricat ion 0 > R S 
I» n latnre e t le tissajre. c e qui s 'est mo ins 
tait sent ir , en ce laeeatnt de déficit de m i ' n -
il o u v r e , 

Noua souha i tons v i v e m e u t qu'au cours l e 
l 'année qui s 'ouvre, s r û t e 1 une s i tuat ion 
f inancière mei l leure et il uue reprise J e s 
ail s ire» d 'exportat ion , notre industrie c >n-
n a i t s e de n o u v e a u dans le ca lme e t la paix. 
u n - ère de prospérité . 

PAR S U I T E D E LA DISSOLUTION de la 
Société Lasdrieux Frères. Alphoss* Laadrieux, 
entrepreneur. 51. rue Ste-Thérése, Rx, avise ta 
clientèle qu'il continue a son compte et la remercie 
de la confiance qu'elle voudra bien lui apporter. 

Quelques souhaits 
de la population roubaisienne 

I'armt les souha i t s que forment les Ro ' 
ba l s l ens et Houhals ienues pour 1 9 2 0 , c i t o n s : 

Ouverture de la pisc ine d'eau chaude tant 
a t t e n d u e : 

Un éc la irage plus i n t e n s e des rues e t des 
bcu levards : 

Le chauf faee des vo i tures de t r a m w a y s 
e t l ' Instal lat ion rie portes sur les platefor­
m e s ; 

L e p a v a g e e t le r epavage d e cer ta ins trou 
ç c E S de ruée e t trottoirs , vér i tab les ornières 
q n a n d il p leut : 

La suppress ion des f u m é e s d'usine. 

Etablis*. M O N N I E R & L A M A R Q U E , 119.ru» 
d'Anzin, Roubaix. Tél. 10-65). Charbons, Anthra­
cite, Aggloméré. Spécialité de Brtrsy. 24500 

LES OPÉRATIONS 
de la Caisse d'épargne de Roubaix 

en 1929 
Le taux sera maintenu à 3.75 % ea 1930 

L a réunion généra le annue l l e d e s d irec ­
teurs de la Ca i s se d 'Epargne e t des suceur-
taies s 'est t enue le lundi 3 0 décembre , sous 
la président; de M. B. Wibaux , prés ident ; 
cet te s é a n c e annue l l e , a u cours d e laquel le 
e s t p a s s é e e n revue la m a r c h e des opérat ions 
d e la ca i s se , offre toujours beaucoup d'inté­
rêt ; e l l e offre auss i ce t autre a v a n t a g e de 
resserrer toujours d a v a n t a g e les l i ens de 
confraterni té e t de d é v o u e m e n t c o m m u n s qui 
a n i m e n t tous l e s m e m b r e s de ce t t e admin i s ­
trat ion. 

RAPPORT DE M. WIBAVX 
L'honorable Président, M. B. Wibaux, expose 

à grand» traits, comme il le fuit chaque' année, 
la progression ininterrompue des opérations, 
faisant ressortir que les dépots ont 'maintenant 
atteint le chiffre impressionnant de 210 millions. 
En examinant la marche t r i s satisfaisante de 
cet exercice, il souligne que l'ère de prospérité 
souhaitée dans le précédent rapport et vers la­
quelle s'était concentré les efforts persévérants 
de notre administration, s'est trouvée quelque 
peu ralentie par suite de circonstances qui ont 
influé sur la progression des dépôt». Il signale 
en particulier que la nouvelle réduction d'intérêt 
de 0.23 centimes qu'il a fallu faire au 1 " janvier 
1029 a été une des causes de ce ralentissement; 
tout en reconnaissant que si la baisse du taux 
dn loyer de l'argent est très désirable pour la 
prospérité générale, il ne parait pas moins indis­
pensable d'assurer aux déposants le maximum 
d'avantages, si l'on ne veut pas courir le risque 
de décourager lenr esprit d'économie ou de les 
livrer ans mains de spéculateurs sans conscience. 

Voici exposé, en quelques lignes, le résumé 
des opérations, touchant l'activité des différents 
services : 

MOUVEMENT D E S OPÉRATIONS 
" E X E R C I C E 1929 

Solda au 1- janvier 1929 : 

n était dû » 62.845 déposants 188.5S7.213 16 
Il à été reçu pendant l'année 

1920 * Ï319.712 40 

Ensemble U.")6 906.927 56 
54.199.741 43 I l a été remboursé. 

Reste donc.. . 202.707.186 13 
auxquels il< faut ajouter les inté­

rêts à capitaliser an 31 dé­
cembre 1929. Soit . . . 7.286.767 C4 

D e aorte que le solde dû au 
31 décembre 1929 à déposants \ 
s'élève à 200.993593 17 

Donnant pour l'année 1929 une 
augmentation de solde 21.406.73S 01 
OPÉRATIONS AVEC LES DEPOSANTS 

Vsrssments. — En 1929, Caisse 
Centrale et Succursales 6S 319.712 40 
présentant une diminution sur 

1928 de 3.593.0C2 TiO 
Le nombre des versements a 

été de 61.534, inférieur de 
5.241 fur celui de 1928. ' 

Remboursements. — En 1929. 
Caisse Centrale et Succursales ."1.199.471 4:1 
présentant une augmentation 
sur 1028 de IO.UC.600 47 

Le nombre des Remboursements 
a été de 25.063. supérieur de 
2-969 sur celui de 1928. 
M. Wibaux. tout en rendant hommage aux 

qualités d'ordre et ^'économie et aussi à la 
confiance absolue des d«?pos.mts qui sjsanrest la 
prospérité de la CV>«t> (!e Rouhaix. croit ^ p e n ­
dant que la mentalité du dépassai a aaelqne u»a 
évoluée en ce sens pue les dépAts «eiasévutifs 
1 la suppression des bous de la Défense .Natio­
nale et a l'élévation des comptes à 12.000 fr.. 
n'ont peut-être pas. h ses veux, le earitetère rie 
stabilité des compta n»* de l'épargne. Il a l'im­
pression que ces comptes, étant donné que. le 
taux n'a po être relevé, pourraient bien être, 
dans l'avenir, des dépôts sur lesoti"!» le dép>>-
saat, mieux averti de ses iiiiérêts. prélèvera 
avivant ses besoins et les oetasion de pincement 
à an taux plus avantageux. 

L'œuvre des habitations a bon marché a aussi 
retenu l'attention du ConsejJ- : la souscription 
de 100.000 francs d'actions ;k la Société Rou­

baisienne d'habitations ouvrières, n'a po être 
solutionnée cette année par l'admission des cré­
dits au Ministère du Travail ; cette question 
pourra être reprise l'as prochain, avec l'espoir 
d'aboutir plus heureusement. 

M. le Président expam aussi les avantages 
dt. la réorganisation gcàsHaWf «lui va être basse» 
samment mise sur pttii par notre c a i s s e ; la 
caisse de Rnulwnx scia s a s des premières en 
France-à faire évniner sa , tmiptabilité vers uue 
solution ration'^ le ei mo lerne grâce a l'emploi 
combiné d<-3 machines il L ilculer. 

Il jette aussi un coup d'œil sur les statisti­
ques du rapport sa Président de la République, 
relatif aux opérations de l'année 1925, publié 
par le Ministre du Travail, lequel constate que 
notrt caisse tient une place îemarinable parmi 
les grandes caisses d'épargne rie Irunce. 

Il adresse eassi ia se^ "ëlicitatiojs au person­
nel, toujours correct et empre. se près du public, 
et lui exprime toute la satisfaction, du Conseil 
pour l'effort qu'il a fourni, en assumant la benne 
marche du nouveau service qui sera instauré dès 
le 2 janvier. 

Et pour terminer, il renouvelle ses bien vifs 
compliments il MM. les Directeurs, titulaires de 
distinctions obtenues dans le courant de l'année, 
distinctions qu'il lui est très agréable de rap­
peler * 

La rosette d'officier de la Légion d'honneur 
à M. l e colonel Lescot; la Croix de chevalier, tï 
M. H. Prouvost, qui sont le juste mérite de leur 
belle conduite pendant la guerre. 

L'attribution de la médaille de la Prévoyance 
sociale à MM Aug. Réquillart, Louis Derville, 
de Roubaix ; M. Jean Eonrlinnie. de Wattrelos : 
M. H. l iage, r.ui compte 25 anné»s de présence 
et reçoit aa objet d'art et MM. L Tlocet. rie 
Roubaix, et Jean' Lciomte. de Wattrelos, reçoi­
vent chacun la plaquette d'argent 

A tous les membres de l'administration et du 
personnel, présents et absents, il témoigne, une 
fois de plus, ses sentiments de reconnaissance 
pour le précieux concours que tous continuent à 
apporter, qui contribue si puissamment à la pros­
périté ininterrompue de la Caisse d'Eparjne de 
Roubaix 

En fin de séance, M. Louis Lepers, Président 
de la succursale de Croix, doven des adminis-
rateurs, se fit l'interprète de MM. les Directeurs 
présents pour remercier d ins les meilleurs ter­
mes M. Wibaux de son dévouement de tons les 
instants, pour assurer la bonne nisrche de la 
Caisse d'Epargne de Roubaix, et se fit un plaisir 
de lui présenter, au nom de tous, ses meilleurs 
VOMIX de bdnne santé et d'heureuse année, que 
l'assistance ratifia par un chaleureux vivat, 
chanté en son honneur. 

Qu'il nous soit permis , on t erminant , de 
fé l ic i ter M. Seherpereel du d é v o u e m e n t qu'il 
apporte à l a b o n n e g e s t i o n de la Ca i s se 
d 'Epargne de Roubaix . Il" a droit a la recon­
n a i s s a n c e e t à la s y m p a t h i e do tous l e s 
é p a r g n a n t s . 

NÉCROLOGIE. — Nous apprenons la mort de 
MB* Claire Bril. fille de M. Alexis Bril, entre­
preneur, 12-"î. rue du Collège, et filleule de Ai-
Maurice Bril. Le service funèbre aura lieu le 
Jeudi 2 janvier, a 9 h-, église Sa int -Mart in .— 
Assemblée 123. rue du Collège, Roubaix. 10251d 

M. SUREL 
PROFESSEUR A L'INSTITUT TURGOT 

est nommé chevalier 
de la Légion d'honneur 

C'est a v e c pla is ir que nous apprenons la 
n o m i n a t i o n au grade de cheva l i er de la Lé­
gion d'honneur d'un des m e m b r e s l e s p lus 
s y m p a t h i q u e s de notre corps e n s e i g n a n t , .M. 
Léon Surel , professeur de m a t h é m a t h i q n e s a 
I Ins t i tut Turgot e t â l 'Ecole | Nat iona le Supé­
rieure d e s Art s e t Indus tr i e s t e x t i l e s d e Rou­
baix . * 

C'est au t i tre mi l i ta ire que M. Surel s est 
vu décerner ce t te bel le d i s t inc t ion . Lient»-
n s n t de réserve , il to ta l i se c inq c a m p a g n e s 
et 19 a n s de serv ices . M. Léon Sure) est 
protesseur a Roubaix depuis Septembre 1 9 1 2 . 
II s'y e s t mar ié et ce n'est que depui s quel­
ques mois qu'il habi te La Madele ine , 3 3 , 
boulevard Charles Delesa l lc . 

Nul doute que c e t t e nominat ion ne cause 
le plus vif plais ir à tous c e u x qui c o n n a i s s e n t 
le nouveau cheva l i er e t n o t a m m e n t aux i n ­
n o m b r a b l e s é l èves qui e u t reçu son e n s e i g n e ­
m e n t . Nous nous j o i g n o n s à e u x poiir lui pré 
scrlter nos s incères fé l ic i tat ions . . 

DEMENAGEMENTS. Wagons, Autos capitonnés 
GARDE-MEUBLES. M - H. DAEL. Vidanges. 
Rue BlanchemaiUe, 42, Rx. (Tél. 34.40i . 42:!00 

Les Grandes Soirées d'Art 
à Lille 

L a g r a n d e P r e s s e d'Europe e t d ' A m é r i q i e 
a c h a n t é les l ouanges de Wiener e t Doucec. 
Ce tandem unique de v i r tuoses du p iano e s t 
a n n o n c é pour le mercredi 15 janv ier , sa i l e 
de la Soc ié té Industr ie l le , a Lille. 

Le p r o g r a m m e de ce concert de ga la que 
nous d e v o n s a u x a n i m a t e u r s par i s i ens Y s a y e 
e'. D a n d e l o t , se composera pr inc ipa lement des 
derniers s u c c è s de la mus ique de d a n s e 
nu d é n i e arrangés e t h a r m o n i s é s par W i e n e r 
o Doucet , qui en sont les in imi tab le s inter-
;>:èlesf 

CONTRE LE FROID ET LA POUSSIÈRE 
faites calfeutrer vos lauterneaux par la Maison 
Cléty, 102, rue du Collège. Rx (Tél. 20.0S. . 010 

M. LE GÉNÉRAL UOCQUEÎ PRÉSIDERA 
LA SOIRÉE DU CERCLE MILITAIRE 

L'annonce de la prése.-ice de M. le général 
Bocquet. commandant la première région niili-
tai'o. l'un de nos grands généraux, a la soirée 
de bienfaisance dn samedi 4 janvier organisée 
par 1- Cercl» Militaire et le Cotuit." Roubaisien 
de la Société d'entr'snle b Légion d'honneur^ au 
bénéfice de cette société, dans les salons du Cer­
cle de 1 Industrie, a fait sensation dans tous les 
milieux roubnisiens. aussi les demandes de cartes 
afduent rie toute , parts au secrétariat du Cercle, 
-!3. rue de la Gare. 

Un-sait que M. If général Bocquet sera accom­
pagné ri- M. le général Reeker. commandant la 
première division d'infanterie et de nombreux 
officiers d'é.at-major et d'activé de la garnison 
de Lille. Ils arriveront. 7. Grande-Rue. a 21 h. 30 
et seront reçus p;ir le bureau du Cercle Militaire, 
qui aura à sa tète M. le général Bossu; M. Itoné 
Wibaux. président rie la Sertie*) roubaisienne de 
la Légion d'honneur et M. Lieriuan, député lin 
Non!. ' 

TROP GRATTER CUIT...mieux vaut employer 
la Pommade Florentin», contre toutes les mala­
dies de la peanx (eczémas, maux de jambes, 
démangeaisons). Prix : 8 fr. 50 impôt compris. 
OCHER. 32, m e de Grenelle, Paris, et toute 
Pharmacies. 30«22d 

LA COLONIE BELGE DE ROUBAIX 
ET ENVIRONS 

SERA REÇUE PAR M. THAUNE 
Le. Conseil d'administration de la Colonie 

beige s'est rendu, sous la condu te du président 
d'honneur, M. Louis Debode; du président, M. 
Loiscau; du trésorier, M. J. Franchomme et de 
MM. Dekctele, Legrand, Delhaye et Verrecken, 
chez M. Tli.iuue, le distingué consul général de 
Belgique, auquel a l Debod» présenta les hom­
mages de la colonie et les souhaits de nouvelle 
année. 

La réception fut très cordiale et M. le Consul 
général exprima combien il était sensible à cette 
marque de sympathie et de respect et Massa que 
la colonie pourrait toujours compter sur son con­
cours et son appui, qu'.l suivait de près et avec 
Intérêts les efforts constants de ses membres et 
du Conseil et qu'il était heureux de voir combien 
ceux-ci se dévouent à cette œuvre de grande 
utilité pour ses compatriotes. 

Le président l'invita à venir rehausser de sa 
présence l'éclat de la prochaine assemblée géné­
rale, qui m ' a lieu en février et sera suiv e d'.inr 
séance récréathe donnée par les F-^tious 
théâtrale et musicale. M. Thaune e"cepta volon­
tiers. 

LES BONS VINS... J. FOURLINNIE, 38, rue 
de Lannoy. Roubaix (Téléphone 2 9 6 2 ) . 30628 

DANS LA POLICE 
II est rie coutume, dans la police de Roubaix, 

de fêter la mise en retraite de nos braves "ù'éfen-
seurs de l'ordre public. C'est ainsi que, mardi 
soir, les agents du poste de police du 4» arron-
d sseraent, rue Voltaire, ae trouvaient réunis 
autour de M. de la Chassagne de Sereys.^com-
missaire. pour féliciter le brigadier Jean Cro-
chon. admis ù la retraite. \ 

Après uue courte allocution, au cours de 
laquelle M. de la Chassagne rappela le belle car­
rière du retraité, on but à la santé de M. Cro-
chon. à qui loti remit un superbe cadeau— 

M. Crochon remercia par quelques "paroles 
aimables et la soirée continua joyeuse. 

D'autre part, le personnel du poste central se 
rendit chez M. Edouard Locufier. sous-brigadier 
de s e r v e * aux Halles, domicilié rue de la Basse-
Masure, qui prend également une retraite bien 
gagnée après trente et un aus de services. 

M. IIus, inspecienr de police, prit la parole au 
nom du personnel du poste central et lui remit 
un bouquet et un souvenir. 

On» continua ensuite la fête par des rires et des 
chansons. 

NOUS RECOMMANDONS vivement aux Ma» 
ladas de la Poitrine, aux Asthmatique*, à ceux 
qui souffrent des affections de la peau, du sang 
et des voies urinaire», les traitements scientifi­
ques et sûrs, les spécialités des Laboratoires de 
la Pharmacie du Trichon, M. VERHAEGHE, 
docteur de l'Université de Lille. Renseignements 
tous les jours. Men sprecht vlaamsch. 227L3 

Pour l 'œuvre du t imbre antituberculeux 
Le Conseil des directeurs de la Caisse d'Epar­

gne et de Prévoyance de Roubaix, rue du Châ­
teau, a tait verser à la trésorerie du Comité la 
somme de 2.000 francs qu'il a votée pour le 
timbre antituberculeux. 

Le Comité roubaisien Ini a adressé ses plus 
vives félicitations pour sa libéralité en faveur de 
l'œuvre, si éminemment humanitaire et préser­
vatrice, du timbre antituberculeux. 

Paul LEROY exécute les ensembles. 28032 

U n e auto reaverse a a cycl is te et disparaît 
M. Edouard Devadder, Sgé de 42 ans, charpen­

tier, dom cilié rue des Cinq-Voies, impasse Saint-
Louis, a Tourcoing, qui passait à vélo boulevard 
Gambctta, près de la rue de Lannoy. a été ren­
versé par une auto. Sans s'inquiéter de l'accident 
qu'il venait de causer, l'automobiliste continua sa 
route en accélérant et disparut bientôt. Fort 
heureusement, des témoins avaient pu relever le 
numéro de la vo ture et le propriétaire de celle-
ci sera très facilement connu. 

Le cycliste s'est est tiré avec quelques écor-
chures, mais sa machine est complètement dété­
riorée. M. Malot, commissaire de police du 
3« arrondissement, a ouvert une enquête sur les 
circonstances de cet accident, 

T. S. F. — Etrennes agréables. Lire annonce 
« E . B. Kiva Secteur ». 30473 

Les e x c è s de vitesse 
La police a dressé contravention pour excès dn 

vitesse aux automobilistes ci-dessous: MM. 
Gabriel Droulers, 21, rue des L'gnes; Joseph 
Philippart. 2, rue du Moulin, à Tournai; André 
Willem, 24, rue de Roubaix. à Croix; Pierre 
Debosscher, rue des Parvenus; Maurice Ver-
maere. 30, GrandTtue; Albert Delcroix, Grand'-
Rue, 358. 

B O N N E T E R I E , 20 ter , Grande-Rue, Roubaix; 
— Le plus beau choix de sweaters, pull-overs 
et bas de la rég on. Vente directe aux consom­
mateurs de la Fabrique CASTELAIN, 13*. rue 
Nationale, Tourcoing. On prend les commandes 
sur mesure. 30134 

LA DECLARATION DES DOMESTIQUES ATTA­
CHÉS A LA PERSONNE, PRECEPTEURS, PRECEP-
TRICES ET GOUVERNANTES. — Les employeurs 
sont tenue, sous peine a du doubletient > de la taxe, 
ds faire, dons la courant du mois de janvier, la dé­
claration du nombre- et du sexe des domestiques (y 
conroris le« c.iauffeurs et les jardiniers) attachés a 
Il personne, qu'il* soient ou non logés, des prtx-eni-
tebrs. préceptrices et gyruTeroante*. a leur rerviee au 
1er janvier 1Ï30. Les personnes ayant tait une décla­
ration l'année dernière recevront, à !enr domicile, un 
questionnaire qui devra être rctourcé à la Mairie, 
renpli et signé, avant le 31 janvier 1»S0. Les nou­
veaux imposables devront .retirer ce questionnaire è 
U Mairie de Roubaix. 2o ét»?e, porta SI. 

LE DOCTEUR L. BAILLEUL nous prie d'an­
noncer que son cabinet : Maladies des enfants, 
Rayons X. électricité médicale, est définitivement 
transféré 95. rue de Lannoy. Tél. 41.08. M813 

POUR L'CEUVAE ANTITUBÏIRCULEU3E. — M 
francs, produit d'une quête faite, au court d'un? 
duoasse à pierrots, chez M. Henri Colpaert, 23, rue 
de la Paix. 

POUR LE NOUVEL AN, complétez votre 
élégance en portant les BIJOUX SOYEZ. 7. rue 
Pierre-Motte. Choix immense de P E N D E N T I F S 
au prix le plus intéressant. M M 

COLONIE BELGE DE ROUBAIX ET ENVIRONS. 
— Demain jeudi, » 13 h„ répétition pour la section 
I H I i n l e 

SABLÉ DES FLANDRES 
Création GESLOT-VOREUX 30G19 

L'ÉCOLE DE COIFFURE 
120, rue de Mouvaux. transférés 2 bis, Boulevard 
de Metz, forme des élèves en très peu de temps 
par ses nombreux cours. Cours du jour de 2 b. 
à 4 h. : ceiurs du soir de 7 h. 3 0 fl S h. 43. les 
Lundis, Mardis, Mercredis et Jeudis. Facilité de 
piiement. 30353 

C R O I X 

A LA SOCIÉTÉ DE SECOURS MUTUELS 
SAINT-PIERRE 

L'assemblée £<rnér:t!e trimest.icllc et de fin 
d'annie a eu lieu dimanche 20, à 11 h., au siège 
Café .Saint-l'ie.rc. place de la Liberté. Ein ou­
vrant la séance. M. l'ierre Folieveys, président, 
remercie MM. Vandekerehuve et Delannoy-
Roussel, près dent et vice-présjdedt d'honneur, 
et Jacques Eluy-Wlbaux, membre d'honneur 
d'honorer de. leur présence cette assemblée, 
prouvant par là tout l'intérêt qu'ils portent à 
la Saint-Pierre. Il félicite les sociétaires d'êtte 
venus aussi nombreux et donue la parole au se­
crétaire pour la lecture du procès-verbal de la 
•!ernicre réunion, qui est accepté sans obser­
vation. 

Dans un compte rendu très détaillé, le tréso­
rier-adjoint donne connaissance à l'assemblée 
de la situation financière du dernier trimestre ec 
tenuiue son exposé en donnant l'état actuel de 
lYnc tisse de la société en cette tin d'année. Ce 
rapavrt étant approuvé sans observation le pré­
sident félicite M. A. Nicolay ùc la façon dont 
il gère les finances de la société. Après l'exposé 
de faits d'ordre intérieur, U est procédé à l'élec­
tion de tiois membres de la commission: MM. 
Arthur N'icolay, tr.ésorier-adjoint; l'lyese Le-
maire et André Senelle, administrateurs, ont 
leur mandat renouvelé à l'unanimité. 

M Vnuekerchove, p ésident d'honneur, prend 
la parole pour féliciter la commission de sou 
dévouement désintéressé. Il se dit heureux de 
la marche ascendante de la Saint-Pierre, et en 
tern inant, au nom du Comité d'honneur, il pré­
sente aux sociétaires, ainsi qu'à leur famille, 
ses meilleurs voeux de bouheut» pour l'année 
îoao. 

A u x familles nombreuses 
Le renouvellement des cartes d'adhérents est 

obligatoire pour le 13 janvier au plus tard, cil­
les commerçants exiseront la carte grise 1930, 
à partir du 1 " janvier pour les ristournes habi­
tuelles. Les adhérents seront reçus chez M. Ch. 
Dewas. 57. rue de Mitz. tous les jours, dès le 
2 janvier. d« il h. à 11 h. et de 14 h. 30 à 17 h.; 
chez M. Delicrs, rue Jules Guesde, 1 partir de 
la même date, la semaine ù 10 h. 30. le dimanche 
de 10 h. 30 à 13 h. 

LA DECLARATION ET L'AFl'ICHA.JE DES Lf-
CAUX VACANTS. — L;i dé-.'ar.itior, nés ^locaux 
vacants est rendue obligatoire pir .a IM du . !> juin 
1S>29. Les propriétaires. (réranU on exploitants ces 
p, csions de famille et d= locaux menb'ii sont tenus 
d« faire ernnaitre les locaux Tarants qui a n n a l 
exister danô les immeubles qui leur appartiennent ou 
qu'ils administrent dans la quinzaine iiui «oit la 
vacance Outre la déclaration qui doit être ia-.ie au 
commissariat de police dans le délai £xé ri-d»sus. 
l'affichage des locaux vacants e<t prescrit par la Ici 
sus-visée Le Sfaire> • pris un arrêté oit termes 
auquel l'affichage Jevra être l'ait au moj-en d'écri-
tc»ux qui devront porter l'indication du prix .et du 
liembre de pièce*. Ils seront apposés extérieurement 
sur le logement vacant et à des endroits tels qu'ils 
scient fa-iiement lisibles sur la rue. Ils auront la 
forme carrée on rectangulaire et une surface de 8 
décimètres carrés au minimum et devront être posé 

qui à 1 : 
ni excéder 1 m. 50 au-dessus du niveau dn sol. Cet 
arr'té fera s f l rU en ville et le Maire invite particu­
lièrement Ire intéressés ;, s'y conformer pour éviter 
W ameudes qtti peuvent être iufli-ées en cr.s d'in­
fraction. 

PAIEMENT DES BONS DE DENRÉES. — l e 
paiement de.' l>nns de deurées aux commerçants se 
fera lundi 6 janvier.! Se munir du numéro du registre 
de commerce. 

POUE LES VIEILLARDS DE L'HOSPICE. — 
Se francs, don de il. Franc us Gaiand institut.-ur, 59, 
rue Kléber, à l'occasi I.Î de se rei>--alion au grade 
de chevalier do la lA,~cn d'bonnei r, 45 fr., on.''e 
faite aa banquet des '. cf.ulur.neux » cbez Jul*s Hou-
xet, angle de la rue le il Limite 

FERMETURE DE3 BU2EAUZ CE LA MATRtE.— 
A l'occasion do la nou.-- le U"i î . Uf bureaux de la 
Mairie seront ferm-s i. ieiài 3 janvier, saut le bu­
reau do l'éiat-civil qui sera .uveri ue « i i l li , 

WASQUEHAL 
CHIFFRE D'AFFAIRES. — Vendredi J. de * à 

Il h. et de 14 t. I« h., ù la Salie des FètrS de la 
Mairie, paiement de la fax* tur le chiffre d'affaire* 
pour les coamierçaiits pu\ant oitusueneinect et à 
ferlait. On p f carra «'iraUint-nt les licencea de d6bit de 
beistous et les eaatribatioaà sur autos et motos. 

CONSULTATION DES NOURRISSONS demain 
jeudi, à ir> h., à ]a Haine', pmw 1» quartier du Cen­
tre, l'our le Capresu, la consultât!en qui'a lieu babi-
tuellenvnt le premier mercredi, est reportée au mer-

LASKNAINE 

- » * djuù 

Le numéro : 0 fr. 35 
Ab- ir .ement d'un an : 18 fr. 

ÉDITIONS GAUTIER-LANGUEREAU 
18, ru* JJCOO, Paris . Ch. post. 3 3 6 - 4 7 

WATTRELOS 
U n e arrestation pour fraude 

La biiirsde douanicre de Wattreios-ligne, -,i uiis 
en état d'urretfntion le uotnmé Orner liuehéne, 
2S arrs, manœuvre, demeurant à Li^le, S10. rue 
(les Poste», qui était porteur de t l k i l . 500 de 
tabac. 

N e , v o u s assurez plut u n s avoir consulté on 
professionnel. Osier Basa, 48, Av. Barrois, Mareo,-
en-Barœul (Crolsé-Lar.), Tél. 383 La Madeleine. 

CHIFTBE D'AITAIBES, AUTOS. LICEKCBS. — 
Ordre des perceptions. — Lettres A à E, les 3 et 4 
janvier: P è J, le 7 janvier; I I P . le i janvier; 
Q S t. le 9 janvier; V à Z, les 10 et 11 Janvier. 

COFFRES FORTS CRUSO.N 
A I Pue ROYALE, I n i i 

LANNOY 
FLERS 

LA COXSUXTATION DB« VOTJSBIMOXS pour ls 
section du Bourg sans Usa ls jsadi 3 Janvier, à 14 a. 

CHIFFRE D'AFrATBES. _ Ls paismmt 4s U 
taxe sur le chiffre d'affaires pour ta section dn Bonrg 
(forfaitaire* et mensuels) droit ds licences et impôts 
sur automobiles, surs lieu ls e jsnrisr, ds 8 b. 30 à 
10 h. 30, i ls Mairie. 

LYS 
LA TAXE SUS LE CHIJTBS D'AFFAIKES n r s 

peiçue jeudi 2 janvier, ds 8 h. 30 à 11 11., sa débit 
d» tabac Lesase, rus Joie» Goeade, ds 14 à 16 h-, sa 
dct.it de tabac Bauffe, ras Jalss-Ouesds; vendredi 3, 
do 8 h. 30 i .11 b., sa débit ds tabac rus ds Lssrs, 
et samedi 4, de 9 b. a 10 h. 30, à ls Usiris. 

TOUFFLERS 
Echo d u Conseil monicipaj 

Dans la dernière réunion du Conseil municipal, 
& propos du bail de 'la Coopérative, M, le Maire 
a expliqué que la donation de M. Bout qni oblige 
la commune à laisser à l'écol» l ibie la somme 
de 500 fr. pour achat de fournitures scolaires a 
éfS adoptée par délibération du 26 février 1925. 
Etaient présenta à cette réunion et ont tous 
signé, MM. les conseillers municipaux de l'Union 
Républicaine: Irénée Oallet. Marcel Deroubaix, 
Alfred Leuridnn, Félix Denauw,Pie.rre Verhouve, 
Emile Buyssechaert, Louis Desmettre, Georges 
Willems, Jules Delrue, Jean Desprets, Emile 
Buyssechaert, Louis Desmettrej Georges Wil­
lems, Jules Delrue, Jean Desprets et M. Louis 
Potticr, conseiller socialiste, 

LEERS 
LES ACCIDENTS S U TBA7AIL. — A l'usine 

Parent et Ils, Georrea Talon, domestique, domicilié 
a Tournai (B.), rue des Maux, 35, a eu 1» ventru 
comprime entre un poteau et sa voiturs. 2 mois ds 
repos. — A la même usine, Yvonne Tailliet. ourlasse, 
dcu.iciliéu è Leera, Gibraltar CD) 4. s'est fait uns 
enlorse au pied droit en butant sur un ponton d» 
machin» 13 jours ds repos. — Henri Voct, tiass-
rar.d, domicilié à Leera. rue Hoche, 49. s'est fait trns 
piqûre a ls main fauche «m poussant nue caisse. 15 
jours de repos. — Jean ^ars, tisserand, domicilié s 
Lys. impasse VictoT-Huso, 8, s eu ls main (anche 
écrasée en portant nus chaîne. 8 à 10 jours de repos. 
—• Edouard Dupont, homme de peine, domicilié s 
Kéchia, rue d'Orchies, 10. a reçu une balle ds coton 
aiir la suisse ganche. 

WILLEMS 

Le recensement «fricota 
Le recensement de 1929 accuse une superficie 

de 401 ha. de terres labourables, 89 ha. de prai­
ries naturelles. 23 ha.,de jardina potagers, 30 ha. 
de bois et 37 ha. de territoire non agricole (sols, 
routes, etc . ) , soit une superficie totale de 580 
hectares. 

Parmi les terres labourables 153 ha. ont été 
ensemencés en blés, 5 ha. en seigle, 72 ha. 
d'avoine, 35 ha. en pommes de terre, 49 ha. en 
betteraves fourragères, 33 ba. en betteraves su-
criéres, 28 ha. en lin, 20 ha. en trèfle, 6 ha. en 
fourrages annuels. 

Le rendement moyen à l'hectare a été de 33 
quintaux de grain et 44 quintaux de'paille pour 
le blé; 33 qx de grain et 65 qx de paille uour le 
seigle; 33 qx de grain et 50 qx de paille pour 
l'avoine; 165 qx pour l e s pommes de terre, 
440 qx pour les betteraves fourragères. 220 qx 
pour les betteraves Sucrières. 

Au 1 " novembre il existait dans la commune 
110 chevaux. 37 mulets. 4 taureaux, 236 vaches 
ltiitières, 2 taorillons, 71 génisses, 40 veaux, 
05 moutons, 23 porcs, 2.860 poules. 95 canards, 
85 pigeons communs. 126 lapins. Les vaches ont 
donné en moyenne 3.650 litres de lait par an. 
Un dixième de lait e s t employé il la fabrication 
du beurre. 

Levée supplémentaire d e U bo i te a u x lettres 
A partir du 1 " janvier 1930,, une levée sup­

plémentaire de la* boite aux lettres de la Maison 
commune aura lieu chaque jour â 6 h. 30, du 
15 octobre au 15 avril et a 8 h. du 15 avril au 
15 octobre. t 

CONSULTATIOK DES MOTJBBISSOHS jeudi S) 
jatvier. à 10 h., à la Mairie. t j 

RECEPTIONS DU NOTTVEL-AK. — A l'occasion! 
du Xouvel-An. la Mairie «ers fermée aujourd'hn:, 
tcvte ta journée, et le. Maire iurorra* ses administrée 
Q-.i'il n'v aura pas, cette anné», à* réception o'Bcielle 
à la M-irie. 

CHERENG 
ARRESTATION D'tTN VAGABOND. — La gendar­

merie de Lannoy s mis en état d'arrestation, pour 
vara-bondape. un Polonais, Joeepfc Kéosiora, 37 ans, 
plcEieur* fois condamné pour vol en Allemagne et en 
Belgique. Il a été dirigé sur la prison de Lill». 

BAISIEUX 
rERMETtltE DE LA MAIME. — Les bureau* de 

la Mairie ne seront ouverts Ie*2 janvier 1030, que do 
ô 10 h. 

LES CONSULTATIONS DE NOUESISSOSS sa 
elle 

C'EST UNE AFFAIRE! 
Consommateurs de bière en 

bouteilles, non encore actionnaires 
delà 

BRASSERIE COOPÉRATIVE 
DE MONS-EN-BARŒUL 

exigez du livreur la remise du 
ticket qui accompagne chaque 
caisse. 

En échange de 50 tickets, il vous 
sera délivré une Part Coopérative 
de 50 francs vous donnant droit à 
toutes les remises sur bière, vins et 
licueurs. 

TOURCOING 
Aaioatrtfkai , Mercredi 1 " j a n v i e r ! 

HSul «s Vins ; g*atc'ivil, de » s 1 | h. 

Théâtre Municipal : 15 h., c Flup »j i ô i . ci*, c Las 
Mousquetaires s s Couvent s. ( 

SsSSsaliia «a garas : Docteur Devsraar, 70, ras « ! • 
uor ChocouMl (T. 21*1 ); Docteur Ou. " SJSJI 
rjs du Polnt-Osutral (T. UT1). 

rawBMUns ds garde: MU. Boyavss. sJsaM 
Oharlss-Boussei, s ; lassa, 59, ru* ds as Oroix-usosags. 

LA REVUE DE L'AN 

1 9 2 9 vient de s 'achever. C o m m e 11 e s t 
d,'usage n o u s a l l ons , e n q u e l q u e s l i g n e s 
« p t t l e s , passer en r e m e l e s é v é n e m e n t s 
manquants d e s moi s éconlés . • 

Et tont d'abord, adressons u n s p lans* 
p e n s é e « c e m qni, frappés par U mort , nons 
ont qui t tés . Citons : M. le docteur Hurlez 
MM. Jo lea LortMois , CanUies-Leurent , indus­
tr i e l s ; B o y a v a l , a v o c a t ; Laurent , conse i l l er 
munic ipa l ; Alph. Motte père, industr ie l ; J . 
Sc?ard e t A. Mail lard, archi tec te . 

Rappe lons a n bon souven ir de nos conc i ­
t o y e n s ceux qui , appe l é s par d'autres charges 
c a a t t e i n t s p a r j ' â g e , s e s o n t é lo ignés de 
Tooroo ing: M. GUIon, j u g e de paix , parti & 
un auÇre p o s t e ; M. l 'abbé Dalmar , n o m m é 
curé-doyen a Arment ières , e t notre exce l l en t 
oenfrère M. D e m o r y , qui a pris sa retrai te 
après une belle v ie de labeur, de bon e x e m p l e 
e t d'œttvre féconde . 

Un certain nombre de Xourqueunoig ont 
é té l 'objet d e d i s t i n c t i o n s : M. E m i l e Bovar . 
prés ident d u Groupe des Muti lés , a é t é 
n e m m é officier de la Légion d'honneur Les 
cfct-valiers de la Légion d 'honneur s o n t part i ­
cul ièrement n o m b r e u x : .MM. les l i e u t e n a n t s 
ICmmei e t T e s s e y d o u . e t le médec in -cap i ta ine 
Mynard, au titre mi l i ta ire ; M. Ed . Sa lembien 
e t M"* Lorthiois , a u titre civil . 

La Be lg ique s 'est montrée, r e c o n n a i s s a n t e 
e r r e r a n o s conc i toyens , v o u l a n t a ins i j u s t e ­
m e n t récompenser le d é n o u e m e n t d e c e r t a i n s 
Tourquennols pour les Be lges . Ont é té n o m ­
m é s : cheva l i er d e l'Ordre de LéoRold II, MM 
I.'/tnbion e t D e g a a d ; cheva l i ers ' d e l 'drdrs 
d3 la Couronne. MM. P e t i t s i m o n , Ch. S i x e t 
A. Motte . P a l m e s d'or de l'Ordre de l s 
Couronne: M. J. Vancïecdriessche . Officier 
du Mérite agr ico le b e l g e : M. Jo ly . 

D a n s les charges off iciel les , nous a v o n s 
noté quelques c h a n g e m e n t s : M. Galzin a é t é 
n o m m é receveur des P o s t e s à T o u r c o i n g ; M. 
F . D e s u r m o n t s 'est r u ô ievé au poste d e 
prés ident de la Caisse d 'épargne; M. .'e 
ch.tnolne Cousin, d o y e n de Sa lnt -Chr i s topne , 
succède A Mgr Liénart ; M. '.iibbé T ibergh len 
e s : n o m m é curé de X o r . e - D a m e de Lourdes : 
M. Lidolf nous arr ive c o m m e c o m m i s s a i r e 
de pol ice . Enfin, c o m m e é v é n e m e n t marquant 
Tourcoing connaî t la première f e j s m e n o m -
sssV commissa ire -pr i seur; M"* Grciîen'oerger 

Au cours de l 'année ont été cé lébrées d o -
noces 'de d i a m a n t s : ce l les des époux Cartreul-
C.-ttoire. e t de s noces d'or: nuit m é n a g e s * * • 
é t é a ins i ( « t e s : MM. et M " " N'uyttens-Vaii 
detplauqr.e, De la t t re -Desreux , Duthoi t -Gar-
cet te , Leclercq-Dal , De-anuo.v-Taforeau, I.~-
p*rs-Hurteman, P icke-Sol laert et L e r e u g l e -
Llètaer. 

Trois anniversa ires I sBpoctuta de soc ié tés 
j e t é t é c é l é b r é s : les 4 0 aus de l 'Ecole Indus ­
triel le e t Commerciale , les ::.3 a n s du Cercle 
des Sous-Offielers et le< 25 ans de l 'œuvre 
du « Coin de Terre et Foyer tourquennois » 

1 0 2 9 fut éga l ement l 'occasion de fêter les 
8 0 a n s du cher Brout teux e t les 5 0 a n s de 
prêtrise de M. le chanoine Cochez. 

D e plus, Tourcoing m a n i f e s t a sou ac t iv i t é 
•par des expos i t ions n o m b r e u s e s : Pe in tres 
tourquennois , Salon horticole, T .S .F . . Con­
cours de balcons fleuris, voire m ê m e , expos i ­
t ions d e c h i e n s e t d e serine, e t c . 

E t m a i n t e n a n t que nous a v o n s parcouru 
ce v a s t e domaine , d'une ac t iv i t é remarquai t ' , . 
arrêtons-nous un peu plus l o u g u e m e u t sur 
des fa i t s qui ont marqué plus spéc ia l ement 
d e n s la vie locale . 

Ci tonj , tout d'abord les m a n i f e s t a t i o n s sj*4 
iS sont déroulées â l 'occasion du sacre tic 
Mgr D e s w a z i è r e s , en l 'église de la Croiv.-
K< nge. 

K y ent é g a l e m e n t les é l ec t ions munic i ­
pales , qui n'ont a m e n é aucun c h a n g e m e n t 
d a n s la v ie pol it ique d- Tourcoing . 

- Les morts de la guerre ont é t é honoré? 
p.ir l 'érection de s tè les sur les t o m b e s des 
so ldats be lges e t russes . 

On a vu disparaître l e faraetlx chAteau d.t 
Congo e t la chnte de Sun dôme fut v«r 
beaucoup de nos c o u c i t o j e n s . l 'occasion d'une 
promenade vers ce coin de Tourcoing. 

On pourrait encore citer la découverte <:*> 
toi les de maîtres , dont un n'a pu encore 
Jt'squ'Ici e s t i m e r la valeur. 

Enfin, dans le d o m a i n e «le.-. f;iits div:r«, 
eitena an hasard: une tentat ive tle m e n i î . - . 

de S louseron; l'affaire île la Banque .'.e 
T u r c o l n g : denx gros i n c e n d i e s ; chez JIM. 
D.'.s.sonville-nubar et chez M. Bloch : un voi 
'.': 3 5 . 0 0 0 francs A la Chaudronnerie de 

Roubaix-Tot irco ing; I:: mort m.vstérieusi! 
d r.r cheminot tourqnennois , drame qui jus ­
qu'ici, n'a pas encore été éc la iré; une é- Lie­
rait de d iphtér ie et un cas de var io le : l.i 
det cente A Tourcoing de la brigade des j e i : \ • 
l 'n-c ident de Douaumont . où M. l'abbé Bel le 

qne lqnes T o u r i u e n n o i s out é t é tnés 0:1 
bit s sés : l 'accident survenu en gare d e Tour-
cc iug A un préposé des douanes , qui tut 

i t isê par un v a g o n : un vieil lard écrasé rtM 
C !i 'Watt inne: l 'explosion d'nne presse 1 
v a i e n r m e de Tourral <<tti a fait plnsleurs 
v i c t imes . • 

1 nous reste, a l'aube de l 'année 11130. A 
f o r m u l e r quelques s o u h a i t s ; un développe­
ment cont inu do l ' industrie et dn commerce . 
s : . -ant ie d 'une prospérité généra le de toutes 
les c l s s s e s ; 

U n e col laborat ion de plus en plus é tro i te 
entre les pouvoirs "officiels et les groupe­
m e n t s d' ini t iat ive privée, pour tendre, m 
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PAR CHARLES SOLO 

— La pécore m'a done vu hier a l 'œuvre T... 
E t moi qni voulais m'hnmil«er à ses g e n o u i ! . . . 
Ai) ! ah I ah !.„ Faut- i l que l 'amour m'ait 
ô t é toute énergie et toute conscience de ma 
f o r e ! N o n ! j e n'ai p a s de pardon à lui de-
m a n ' e r !... P a r m a seule volonté, j e viendrai à 
bont de s» résistance ! Tricheur ou ga lant 
homme, j e l 'éponsers i on je la briserai comme 
verre... 

P o u r se sjtfir une diversion, il a l la faire 
o n tour dans le> .-.ppartements qu'une lérrion 
d'ouvriers se hâtaient de remettre en 'état : il 
mont ensui te chez. Mme de Faraman. 

L a comtesse qui , très imprudemment , s était 
Lsti°-nee Us veil le , n'avait p a s quitté le l i t El le 
s»> sentai t très Asible ; ses oreil les bourdon­
n a i e n t ; de s vert iges et des éHouàssements 
antrmentaient son malaise . 

L s Babouin restr. un- loup moment à son 
eèevet . Il M M de isbossa et autres , mais évita 
de fa ire al lusion à la sot t ie de Blanche. 

Vers midi , sentant !a nécessi té de changer 
d s mi l ieu , il qui t ta l'hôte) de F a r a m a n et se 

vers les g r a n d s boulevards, où i l 
d a n s nn restaurant à la mode. 

Mais il eut beau se l ivrer au pla is ir de l a 
table, s'attarder à ces mille riens qui l'amu­
saient en temps ordinaire, fa ire un tour à son 
cercle, muser le long des terrasses, il ne pou­
vait s'arracher à ses préoccupat ions qui deve­
naient toujours plus laneinautes . 

I l se sentait oppressé , l 'atmosphère de la 
ville lui semblait irrespirable ; il avait soif 
de grand air et il crut qu'une promenade 
loin du touu-bohu de la rue bruyante lui 
serait d'un effet salutaire. 

.Mors il bêla un auto-taxi qui passait . 
— A u B o i s ! dit-il . 
La voiture partit. El le suivit l 'avenue des 

Cha"ips-Ely?ées , traversa le bois de Boulogne, 
obliqua vers Neui l ly et -Asnières . 

P l u s vite ! p lus loin ! ne cessait de répéter 
le Babouin. 

E t il présentai t le front au coup de fonet 
du vent qui faisait volt iger ses cheveux sur 
tes tempes. Il respirait avec délices l'air frais 
qui ?nétrait, en tourbillon, dans sa poi tr ine 
* rnlnMit f a r d a s * de son -un?. 

A cinq heures, il rentrai) i!»r- Paris par la 
route Je Saint -Df i i i s et se faisait déposer à la 
£8re du Nord. 

Si ses inquiétudes étaient toujours aussi 
vives, sa grande agitat ion était tombée. Il 
résolut d'attendre l'heure dn dîner pour ren­
t i er chez lui. Certes, à ce moment-là. Mille de 
L.czanne serait rentrée aussi et it trouverait 
un pré:»xtp p o s r l 'aàonlfg. 

C o n w e il a \att cin-orc plus d'une lieurc de 
répit et qu'il ne savait comment tromper les 
loisirs de lVittente, il se mit à arpenter le 
trottoir qui longe la façade de la gare ; c'est 
arnri qu'il «rriva devant la gri l le de l 'arrivée 

qn. franchissait , en ce moment , une cohue de 
vovageurs . 

Tout à coup , il sentit une commotion au 
oreur, sa respiration s'arrêta ; inst inctivement, 
ii se jeta derrière un omnibus sur lequel on 
chargeait des bagages , et, les yeux fixes, la 
poitr ine haletante, il suivit , du regard, un 
voyageur de mise modeste, qui , une boîte ù 
violon sous le bras, s'acheminait vers le bant 
du boulevard de Magenta. 

Malgré l'habitude qu'il avait de maîtriser 
ses impress ions le Babouin était devenu d'une 
pâleur cadavérique 1 

— Lui ! lui !... Jacques de Faraman ! bal-
bufrâ-t-i!. 

Cependant le voyageur s'éloignait à grands 
pas ; encore quelques instants et il allait dis­
paraître dans la foule . 

— Ce n'est p a s possible ! reprit l'ancien 
bagnard. Les morts ne reviennent p a s et j e 
suis , .sans donte, le jouet d'une ressemblance ; 
mais non ! j e l'ai vu de face et les traits de 
Jacques de Faraman sont de ceux qu'on 
n'oublie pas . 

Il n'était pas homme à rester sous le coup 
d'une surprise ; en l 'espace d'une seconda, 
son plan fut vi te arrêté et il s'élança sur les 
traees du voyageur. 

Bientôt , il se trouva à quelques mètres 
derrière lui. Désormais sûr de ne plus le 
perdre de vue. il lui lai.--a prendre une léeère 
avance et. V i n t en s'entourent de précautions, 
il entreprit tie le suivre. 

E n cet endroit, la foule des a l lants et ve­
nants est toujours nombreuse, mais , entre 
cinq et sept heures du soir, au moment où 
les bureaux et les atel iers ferment , où les 

trains emmènent , vers ia banlieue, des mill iers 
de voyageurs , la rue se transforme en une 
fourmilière humaine au milieu de laquelle 
rien n'est p lus a isé que de passer inaperçu. 

Cette circonstance favorisa extraordinaire-
ment le Babouin. 

Voulant être bien sûr de l!identité de 
l'homme au violon, il traversa la chaussée, pri t 
h trottoir opposé jusqu'à ce qu'il eut rencontré 
une voiture de l ivraison qui stationnait devant 
une boutique. Là, il s'arrê'a et regarda par­
dessus l'encolure des chevaux". 

D e l'autre côté, le vayacreur marchait sans 
méfiance : le Babouin put le dévisager tout 
à son aise et, cet!? l'ois, il ne douta plus . 

Celui qu'il avait vu débarquer à la gare 
était bien l 'homme dont il «voit préc ip i té 
le corps sanglant dans les eaux du Tucant ins 
et qu'il croyait avoir fa i t disparaître à jamais . 

C était Jacques de Faraman qui revenait 
d'une de ses tournées dans ia banlieue. Tout 
le jour , il avait j oué du violon, s'acharnant 
à la poursuite du misérable qui avait pris 
sa place et voilà que, p i r un étrange effet du 
hasard, c'était celui qu'il recherchait qui le 
suivait à la p i s te I 

Jarques était à mille l ieuts de se douter 
que le faussaire fût si près. Il se dirigea donc 
comme de coutume, vers son quartier, ayant 
hâté de dîner, puis de so reposer, car la 
j o u a s * avait été dure. 

Toujours se dissimulant, le Baliouin s'alt.i-
eliait à ses pa- . 

Avec une adresse sans pareille, il se fau­
filait entre les passants , s'arrètant quand il se 
voyait à découvert, reprenant la • filature » 
dès qu'il avait la certitude qne Jacques , s'il 

te retournait à l ' improviste , ne le verrait pa*. 
Maintenant qu'il était revenu de son premier 

émoi, le gredin raisonnait avec son cynisme 
ordinaire. 

— J'étais certain de l'avoir f r a p p é an ttcur 
et jamais je n'aurais pensé le retrouver eu 
c? monde. M a main a donc tremblé et le Tu-
càDtins ne veut p lus des proies qu'on lui 
j e t te ! Le voici î-evenu à Par i s pour chercher 
M vengeance e t essayer de reconquérir sa 
fortune. Evidemment , i l es t à m a recherche, 
t t j 'ai eu l'idée heureuse de quitter le quai 
d 'Anjou sans laisser d'adresse. Le subterfuge 
va me faire gagner du temps, car je commence 
à être très connu et il finira par me dénicher I 
Ii retrouvera aussi sa mère et alors.. . 

Malcré lui, il frémir. 
— La comtesse d » Faraman a publiquement 

reconnu, en m o i , j P s é r i t i e r de son nom ; la 
soirée d'hier a é té l a suprême consécration de 
mon authenticité e t nul n'oserait mettre en 
donte son affirmation pourvu que... 

A ce moment . Jacques traversait la place 
dn Del ta et se dirigeait vers la rue Clignan-
conrt. L'espace étant p l u s large, les p a s ­
sants devenaient p ins clairsemés. Le Babouin 
dut manœuvrer avec beaucoup p l u s de cir­
conspect ion. 

n reprit : 
.— L'affirmation de la comtesse est , e n ma 

faveur, le p lus irréfutable des témoignages , 
mais les choses prendraient une autre tour^ 
r.ttrc si son fils, son vrai fils, s'avisait de 
surgir brusquement devant e'Ie. I l faut donc 
éviter cette rencontre et le retour ds l'homme 
du Tucant ins est l'arrêt de mort d s U com­
tesse. E l l e doit disparaître s u s retsrrdl... L« 

sort en e s t j e t é e t , ce soir même, j e lui ser­
virai une dose de la l iqueur du rajah ! 

Le bandit eu t ' un . sourire sinistre. 
— E t quand ta vieille a u r a passé de vie à 

trépas, le vrai Jacques de Fat-aman pourra 
se présenter! . . . Personne ne le croira quand 
il racontera son Jii-toire! p e s même Blanche 
dt- Luzanne! Tout le monde sera de mon 
cô té ! J e dirai que le pauvre diable est fon 
et on le conduira dans une maison de santé!. . . 
Mais nous n'en arriverons p a s là, parce que 
j e ne ferai p a s les choses à demi t S i l a com­
tesse de Faraman est irrévocablement eon-
i!a>inée. son fils l'est auss i ! 

Jacques longeait , en ce moment, le côté 
droit de la rue de Clignancourt ; tout i coup , 
il s'arrêta et entra dans un de ces restaurants 
popula ires qui , à cet te heure, regorgent da 
clients. 

Ponr des raisons faeHes à comprendre, le 
Babouin se garda de l'y suivra. 

A peu près en face du restaurant se trou­
vait un pet i t cabaret dout la v i tr ins encom­
brée de fioles multicolores se fermait , i l ' inté­
rieur, par des rideaux» de calicot v e r t Le 
misérable pensa qne ce serait un endroit sans 
pareil pour se mettre en embuscade. 

En effet, il n'aurait pn mieux choisir. 
Adossé contre le compto ir d e s ine , i voymit, 

par récartament des rideaux, tont ce qui n 
passai t au res-de-eivanssée d'en face. I l voyai t 
même Jacques de Faraman assis à sa table. 

Le repas du joueur de violon ne dot p a s 
être très compliqué, car, an s o n t d'nn quart 
d'heure, i l p a y a son éeot e t s'en « l ia . II pr i t 
i gaaohe et s easrage* dan* la m » B i m s y . 
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